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PARCOURS DE FOI 

 

EQUIPE 703 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

 
- Chaque sœur a cité en premier les parents, un milieu chrétien, avec les précisions suivantes : 

- La vie de foi quotidienne des parents, sans beaucoup de paroles, ils vivaient et agissaient. 

- Mon père m’a beaucoup marquée dit une autre, sa foi simple, son attention à son épouse, ses 
enfants, son calme, son respect des prêtres 

- Des prêtres, des prédicateurs. Une sœur dit que le Seigneur a toujours mis sur son chemin le prêtre 
dont elle avait besoin, le curé de la paroisse 

- Une sœur qui m’a appris à faire oraison 

- Le témoignage d’une ancienne élève. 

- Le témoignage des sœurs en communauté 

- Aujourd’hui encore, des familles qui témoignent par leur vie 

- Les témoins martyrs : c’est un stimulant, un tremplin pour notre propre fidélité 

- Une responsable de communauté qui a passé du temps avec moi « qui ne suis rien » ; j’ai fait 
l’expérience ce quelqu’un qui s’intéresse à moi, qui passe du temps avec moi et en relisant cela, j’ai 
pensé à ce que peuvent vivre des pauvres à qui on s’intéresse gratuitement. 

- Une salariée de la maison de retraite avec qui une sœur a travaillé, qui par sa disponibilité, son 
égalité d’humeur l’a aidée 

- Une autre souligne les audiences du Pape Jean-Paul II quand elle a passé plusieurs mois à Rome 

-  

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 

- Des lectures, des témoignages : cela nous interpelle. 

- Certaines expériences : par exemple, au cours d’une retraite, dit une sœur, j’ai senti une paix 

profonde, je me suis sentie bien, et plusieurs mois après en y repensant tout s’est arrêté, comme si 

le Seigneur me disait : tu ne dois pas prendre possession de cela, c’est moi qui donne.  

- La fréquentation d’une aumônerie publique tandis que j’étais scolarisée en école privée, mais dans 

les années qui ont suivi mai 68, il n’y avait plus de catéchèse au lycée. 

- le scoutisme par la vie ensemble, le service… 

- La participation à un groupe vie chrétienne comme jeune professionnelle, ce qui m’a beaucoup aidée 

dans mon cheminement vers la vie religieuse 

- La participation à l’Eucharistie, la méditation de l’Ecriture, l’ORAISON, le SILENCE, la vie en 

communauté, les partages, les rencontres, le PARDON. 



 
 

2 

- Se laisser transformer par la Parole méditée, les temps gratuits pour Dieu. L’Evangile et la rencontre 

de Jésus-Christ sont vraiment Bonne Nouvelle ; ils donnent sens à nos vies, nous dynamisent, nous 

donnent PAIX et JOIE par-delà les ombres de la route.  

- La fidélité des parents, des prêtres, des religieuses, des couples 

EQUIPE 704 

Etant donné notre âge, nous avons eu la joie de vivre au sein d’une famille pratiquante dont la foi a 
rejailli sur nous. Quand nous avons grandi, nous avons milité dans  des groupes où nous avons pris des 
engagements : la Croisade Eucharistique, la JAC, les groupes scouts qui ont beaucoup marqué : on allait 
à Lourdes, nous étions brancardières. C’était un partage. 
Devenus jeunes adultes, certains ont  participé à l’Action catholique Clair Foyer. On allait distribuer la 
revue dans des familles et nous discutions avec les gens et nous mettions ensuite en commun ce que 
les gens nous avaient partagé. Nous avons appris à respecter les convictions de chacun. 
Plusieurs ont été marqués par le témoignage de leur grand-mère, de leur foi profonde. Mais aussi par 
des démarches comme les Pardons, les pèlerinages à pied. 
Actuellement, notre foi est renforcée par des rassemblements avec partage de foi et de repas : comme 
le Rassemblement diocésain du  MCR,  les réunions d’équipe et notre sortie de fin d’année.  
Parfois, nous sommes interpellés par des non chrétiens qui attendent de nous une réponse chrétienne. 
 
 

EQUIPE 705 

 

 

 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
 
Les témoins de la foi ont été rencontrés au travers de leurs actions et de leur récit : Don Bosco et St 
François d'Assise, sœur Emmanuelle, l'abbé Pierre, Paul Lambert... 
 
Tous nous enseignent la FOI : c'est-à-dire respecter la vie qui est don de Dieu mais aussi respecter la 
vie sous toutes ses formes (les humains, les animaux, la nature) 
La foi en Dieu est comme le vent, on ne la voit pas mais on sait qu'elle existe. 
 
 
Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 
 
La religion nous enseigne la morale par la compréhension des vertus : la force, la tempérance, 
l'humilité, la bienveillance … et par la connaissance des péchés : l'orgueil, la colère, la paresse... 
 
C'est la concrétisation d'une vertu ou la lutte contre un péché qui marque un cheminement de foi. Ex : 
Ce soir-là, M. n'avait pas le courage de sortir pour aller coursibouter car sa fille avait pris la voiture et 
elle devait alors s'y rendre en mobylette. C'était le soir du décès de l'abbé Pierre. Elle alluma la télévision 
et vit le courage de cet homme. Gaiement, elle pris sa mobylette et alla coursibouter avec un grand 
sourire qu'elle offrit à l'abbé Pierre. (Le coursiboutage est le fait de fouiller dans les poubelles d'un 
magasin.)  
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Nous apprenons l'enseignement religieux, nous croyons le suivre mais au moment où il faut l'appliquer, 
en sommes-nous capable ? Il faut de nombreuses expériences de vie pour apprendre ce discernement. 
C'est pourquoi, nous devons accepter également le pardon et la réconciliation afin de vivres avec nos 
erreurs et de pouvoir progresser. 
 

EQUIPE 706 

 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

 
H : A la suite d'une grosse dépression, sœur B. est venue me voir à Plouguernevel. Au départ, ça ne me 
faisait rien, j'étais indifférente. Puis avec le temps elle m'a énormément aidée. J'ai appris qu'il faut 
savoir dire non. Ton corps dit non. Mine de rien la foi ça aide. J'ai toujours eu la foi, avant, pendant, 
après. 
SY : Quand nous avons eu de temps difficiles, mon mari et moi, un prêtre et son équipe a su retrouver 
en nous ce qu'on cachait. Il nous a remis le pied à l'étrier. Du coup, ça nous a  permis d'accompagner 
des jeunes, surtout des africains et finalement tous nous ont aidés à remonter 
MN : Au contraire, moi j'ai plutôt un témoignage dans le sens contraire. J'ai rencontré des gens qui 
m'ont dégouté de pratiquer. J'ai vécu ma foi pratiquement seule. Il y avait trop de différences entre 
leurs paroles et leurs actes, entre la vie et leurs paroles. Les enfants par le caté m'ont entraînée à re-
pratiquer. 
SA ; Les religieuses m'ont aidée en témoignant de leur foi. La tante de mon mari également dont le 
témoignage a su me réconforter. Et le prêtre de la paroisse aussi. Ils m'ont « sauvée » de la dépression ; 
Dieu à travers ces personnes m’a prise par la main pour me sortir de l’épreuve. C’est comme çà que je 
me suis lancée dans la catéchèse en accompagnant l’équipe de mon fils aîné jusque la confirmation 
que j’ai reçue également avec tous les jeunes. Et comme dans une famille,  je ne suis pas toujours 
d'accord avec certaines attitudes dans  l'Eglise. 
AM : A chaque fois que je vais à reculons à une réunion, une séance de Kt ou autre, il se passe toujours 
quelque chose qui dynamise ma foi et qui me montre que ce n'était pas du temps perdu 
SY : Moi ce qui dynamise ma foi c'est la rencontre avec les gens. Je vais à la messe quand j'ai besoin et 

pas systématiquement et ça a été très critiqué quand je suis arrivée en Bretagne. 
 

 

 

EQUIPE 707 

Rencontres 

- Frappée par une jeune personne qui, après avoir communié, fermait les yeux et restait immobile  
et concentrée. « Quand je ferme les yeux, j’entends Jésus dans mon cœur». Importance de 
l’intériorisation dans l’acte de communier et place du silence dans la célébration. 

- Temps de l’offrande qui peut être un moment de réflexion en soi-même et un temps de 
rapprochement avec la communauté chrétienne 

- Le papa qui travaillait tous les jours et qui ne pensait pas offrir sa journée, mais un proche qui 
pratique peut offrir ce travail à sa place. 

- En fait, les rencontres peuvent être multiples ; un abbé qui a marqué, les messes du dimanche 
qui font partie du rituel. Rencontres de conférenciers divers qui ont pu faire passer des messages 
tel que : «  J’ai beaucoup lu dans ma vie, mais en faisant le tour ça se résume à la bible, tout y 
est ».Réflexions sur la vie moderne dans des cercles d’étude E. O. à Saint-Brieuc. 
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- Grand-mère qui priait en Breton tous les matins ; un livre de prières à Marie qu’elle lisait 
régulièrement. 

- Grand-mère respirait une foi simple. Elle était sereine. Son attitude m’a beaucoup marquée. A 
15-16 ans j’ai rencontré, à travers la JOC, un aumônier dynamique plein d’espérance vis-à-vis de 
la jeunesse. Camp d’ados aussi par l’OFAJ. 

 

EQUIPE 708 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 

La justice  

Exemple : actuellement le problème de pédophilie chez les prêtres. Le silence de l’église n’est 

pas acceptable aux yeux  du monde.  L’Eglise a pour mission d’oser dire la vérité. 

L’injustice de l’église fait des obstacles pour beaucoup de gens croyants ou non. 

Exemple : pas de différences aux obsèques, pour les riches comme pour les pauvres, jeunes ou 

âgés.  

La souplesse ou l’ouverture de l’église.  

Témoignage d’un membre de l’équipe : « en 1985, j’ai rencontré mon compagnon avec qui j’ai 

eu 2 enfants. Il était séparé d’une première union et à divorcé ensuite. Nous avons baptisé nos 

enfants. Depuis, je n’ai pas communié ; L’Eglise catholique condamne le fait de vivre en union 

libre et dit même que c’est un péché mortel. En 2013, sur 100 mariages, 46 couples 

divorçaient. » 

 

EQUIPE 709 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé…Ce qui a marqué mon cheminement de 

foi  
 

 « Je n’ai pas rencontré des personnes exceptionnelles (ou que je n’ai pas su voir exceptionnelles !). 

J’ai grandi dans une famille chrétienne, avec un parcours chrétien, puis plus rien. Et c’est mon mariage 

et la préparation au mariage, qui m’ont amené à approfondir ma foi. Puis il y a eu ma maladie, le 

Seigneur m’aide dans ma maladie. » 

 

 « J’ai aussi grandi dans une famille chrétienne, mais à l’âge de l’adolescence, je n’avais plus la foi. 

C’est ma rencontre avec des personnes vivant dans une communauté charismatique, en voyant leur 

joie, leur foi et leurs prières, cela m’a redonné l’envie de croire. Une personne a été importante dans 

mon cheminement, c’est sainte Thérèse de Lisieux et ses écrits : mettre de l’amour dans toutes les 

petites choses du quotidien et sa confiance en Dieu miséricordieux. » 
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 « Deux personnes ont été très importantes pour moi : quand j’ai perdu ma femme, elles m’ont aidé. 

Ces personnes partagent leur vie avec des jeunes dans la misère, la pauvreté. Elles donnent un très 

beau témoignage de vie. Puis j’ai rencontré D. (ma deuxième femme) qui avait aussi perdu son mari et 

nous nous sommes soutenus.  Je suis croyant, mais c’est difficile avec l’Eglise. J’ai un frère, qui a été 

prêtre pendant très longtemps au Cameroun, il était très actif, puis il a quitté l’Eglise, il avait des 

difficultés avec la rigidité de l’Eglise.» 

 « Moi, je ne sais pas si je pourrai dire des choses, parce que j’ai une pratique intermittente, j’ai des 

difficultés avec l’Eglise, avec le décorum, avec les comportements de certains membres de l’Eglise. 

Quand j’étais jeune, j’ai fait la « routine » : catéchisme, 1ère  communion, aller à la messe… puis  j’ai 

continué, mais un jour, en sortant de la messe, on entend des critiques et ça ne donne plus envie. 

Quand on voit un certain visage de l’Eglise, la curie romain, ça décourage.  Je regarde les protestants, 

les orthodoxes, les bouddhistes, les musulmans : tout le monde est tourné vers Dieu.  Le 

commandement du Christ est « aimez-vous les uns les autres ! », c’est plutôt ma religion. Ce n’est pas 

à l’Eglise que je trouve ce que je veux. » 

 « Dans mon cheminement, c’est ma famille, qui a été « porteur ». Comme témoignage familial, il y 

a eu ma grand-mère, qui m’a beaucoup marquée. Puis le témoignage d’enseignantes : c’est immense, 

ce qu’elles ont apporté aux jeunes. Quand on faisait sa confirmation, on devait prendre un engagement 

et je me suis engagée à la JEC, ça m’a beaucoup aidé. On a comme des poteaux indicateurs (des signes 

ou des personnes) dans notre parcours. Par exemple, il y avait Mgr P., qui m’encourageait toujours à 

ne pas arrêter d’être catéchiste. » 

 « Je viens d’une famille très pratiquante. Mes parents n’ont pas fait baptiser leurs enfants petits, 

car ils pensaient que chaque enfant devait choisir d’être baptisé en grandissant. Par contre, ils nous 

emmenaient à la messe les dimanches et ils nous emmenaient visiter des enfants malades à l’hôpital : 

j’ai été très touchée par un enfant qui était en fin de vie, mais qui priait beaucoup. Chez nous, en Côte 

d’Ivoire, les messes sont joyeuses. Quand je suis venue en France, j’ai trouvé, que les messes étaient 

tristes, qu’elles ressemblaient à un enterrement. J’ai eu du mal à continuer à aller à la messe. Quand 

je voyage, je ne vais pas obligatoirement à la messe, parfois je vais prier avec des protestants… Quand 

mon père est décédé, j’ai perdu la foi et j’ai dit à Dieu « ça sert à quoi … ? » Mais un jeune prêtre a 

trouvé les mots, qui m’ont poussé à retourner à l’église et à avoir la foi. » 

 « Dans ma vie, il y a eu beaucoup de rencontres importantes. Surtout des religieux, dont un moine 

cistercien, qui m’a beaucoup marqué, puis un prêtre de la communauté de l’Arche, qui communiquait 

de façon très simple.  Les messes n’étaient pas toujours très animées mais on y ressentait une grande 

ferveur. J’ai la chance de vivre auprès de personnes handicapées. Je suis touché de voir la foi de 

certaines, qui s’expriment de façon très simple,  mais avec une grande joie. En particulier, une 

personne, qui est trisomique : à chaque fois qu’elle va aux célébrations, elle repart très joyeuse et à  

travers elle, je ressens la présence de Dieu.  

EQUIPE 710 
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Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 

M Une sœur qui nous a parlé de Saint Augustin, de son histoire, de ce qu’il a fait et ce qu’il a dit. 

M « Je suis contente d’aller à la messe. C’est mon plaisir. On vient aussi pour les amis. »  

SM La messe on y vient aussi pour rencontrer Jésus, pour accueillir sa Parole » 

F« Quand je suis venue à  Gouarec, j’ai demandé : qui c’est Jésus ? On va peut-être apprendre tout 

ça. »  

F« Une sœur m’a emmené à a messe. On a préparé le baptême par étapes . On a été baptisé, moi et 

deux amis par l’Abbé C.  On a prié et communié. » 

« On a aussi été à St Brieuc. C’était la confirmation avec les deux amis » 

F« J’ai été à Lourdes. Deux fois »  

C   « Moi j’ai été baptisé quand j’étais toute pette. Mais je m’en rappelle et j’ai des photos. Mon Parrain 

et ma Marraine m’ont porté La communion c’était avec mon Papa et avec ma Maman. 

A « Moi j’ai été baptisé à St Brieuc. J’avais un mois. On a fait ma communion à Mur de Bretagne. On 

était dans une salle et on a bien mangé.  

F  « Ma Maman elle priait dans sa cuisine. C’était en Algérie. Elle priait Dieu. (Elle n’était pas 

chrétienne) ». 

 

EQUIPE 712 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

 Une fois à  Lourdes, j’ai fait une prière avec un prêtre . 

 En lisant un livre de Sr Emmanuelle qui vivait sa foi avec les pauvres 

 J’ai fait partie d’un groupe Foi et Lumière et ça m’a fait avancer un peu 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 

 Un moment fort pour le foyer a été le baptême  de S à Gouarec avec JC (il y a 4 ans). On se 
souvient de la préparation et de cette belle fête. 

 Moi j’ai fait ma communion et mon baptême, un prêtre a mis de l’eau sur moi 

 Moi j’ai été au baptême de ma nièce. Il y avait du monde 

 Moi je me rappelle de ma retraite de communion 

 L’enterrement de mon grand-père ; il y a eu une messe pour lui. 

 Le dimanche, le prêtre lit la bible et c’est important. 
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EQUIPE 713 

 

 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
 

« Mon père a compté dans ma foi, c'était quelqu'un qui priait, qui ne manquait jamais sa messe » 
 
« Enfant, je voyais mon père prier seul à genoux devant la cheminée, sa foi profonde m'a marquée » 
 
« Ma grand-mère, avait une grande dévotion mariale,  et nous faisait prier en famille. Elle nous baignait 
dans la prière. » 
 
« J'ai été admirative d'une dame sur la paroisse qui a toujours tout donné aux plus démunis alors 
qu'elle-même n'avait pas grand-chose. Sans le dire c'est sa grande foi qui la faisait agir. » 
   
« Enfant, j'admirais les hommes qui osaient dire leur foi, aller à la communion, alors que très peu le 
faisaient dans mon église. » 
 
« La famille, les enseignants les prêtres ont marqué notre enfance. Ils nous ont influencés pour avancer 
ou régresser dans la foi. »  
 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 

« Ma retraite de communion a compté pour moi. C'était la 1ère fois que j'expérimentais des échanges 

en petits groupes pour parler de la foi. Ma participation au MRJC, m'a aidée à progresser dans la foi. » 

« La JAC et la proximité avec les aumôniers ont constitué des moments très riches pour avancer dans 

ma foi.  

« A l’armée j'avais apporté un missel, du coup les autres m'ont identifié chrétien, je me suis donc 

affiché comme tel. Grâce à ça, j'ai vécu des échanges exceptionnels où nous parlions de Dieu. » 

«  Mon mariage avec un conjoint chrétien, m'a aidée à prolonger ma foi et à la faire grandir en couple. » 

« Ma participation à l'hospitalité diocésaine m'a permis de rencontrer d'autres jeunes chrétiens en 

confortant mes propres convictions.  

«  En devenant guide des funérailles j'ai été amené à m'afficher chrétien, à échanger avec des familles 

sur des textes d'évangile. Cette expérience m'a permis de progresser dans la foi. » 

« En participant dans l'équipe liturgique, je suis amenée à réfléchir sur les textes et à m'enrichir de 

l'avis des autres membres, à bénéficier de l'éclairage du prêtre ».     

« En tant qu'animateur de préparation au mariage, notre couple a la chance de réfléchir sur notre 

propre vie, de notre foi et notre engagement dans le mariage. » 
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« A l'EAP, j'apprécie l'enrichissement du groupe, la proximité du prêtre et la chance de pouvoir 

travailler en équipe sur les missions de notre paroisse. » 

« Depuis que j'ai appris à me servir d'internet, j'effectue des recherches de prières de psaumes, un vrai 

bonheur. » 

 

 

 

EQUIPE 717 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

Question posée par l’équipe (9 participants). 

-Pourquoi restons-nous fidèles à la pratique religieuse : est-ce par routine ? ou éprouvons-nous le 

besoin réel de nous retrouver plus unis pour entendre la Parole de Dieu et de témoigner ouvertement 

de notre engagement dans l’Eglise. 

Des témoins : prêtres, religieux et la famille. Les missions dans les paroisses autrefois. 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

Le modèle de la famille, les prêtres qui nous ont accompagnés et des religieuses. 

EQUIPE 719 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
 
Beaucoup de personnes engagées autour de moi. 
Pour moi, tout le contraire. J’ai grandi dans un milieu non croyant, non pratiquant. 
 
On se réfère à des personnes, à des valeurs . 
Les rencontres de nos vies nous ont marquées tant dans la vie personnelle que professionnelle. 
 
Le témoignage, la fidélité des autres et leur dynamisme nous entraînent. 
 
La chorale nous aide et nous stimule. 
L’engagement de l’équipe funérailles me touche et m’interpelle ainsi que les personnes engagées 
auprès des enfants (catéchisme) 
 
Un sentiment de manque qui peut se traduire aussi par ..le mal. 
Peut être que l’on est trop heureux sans le savoir.  
Le manque ne peut pas se combler par «de l’avoir » 
Perte du sens des valeurs 
Manque de tolérance 
 
Valeurs de don : amenées par l’Evangile 
Personnes en demande de « retraite spirituelle ». 
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EQUIPE 720 

Un père Jésuite, que j'ai rencontré, qui dans de simples échanges, m'a appris que j'étais seule capable 
de savoir ce qui est bon et juste pour moi. Dieu dans le cœur y met la paix... 
Une personne laïque qui m'a ouvert des chemins de liberté, complètement nouveaux pour moi. 
 
Ce qui a marqué mon cheminement de foi... 
Les épreuves, la prière, les expériences spirituelles 

EQUIPE 721 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
Enfant, je parlai à Dieu, avant le catéchisme que j'ai eu au collège. J'ai fait ma communion et ma 

communion solennelle. Mes parents ne parlaient pas de Dieu. Une religieuse m'a  marqué et le prêtre 

camerounais de mon ancienne paroisse  m'a interpellé dans ses homelies. J'ai eu aussi la chance de 

vivre une retraite diocésaine chez les augustines.  

C'est une multitude de rencontres. Placé, mon enfance était en foyer avec des sœurs qui imposaient 

la foi que j'ai rejeté. Lors de mon service militaire le capitaine polonais qui avait vu dans mon armoire  

mes recherches spirituelles,(un bouddha, une bible) m'a convoqué pour échanger avec moi ; sur son 

bureau il y avait le portrait du pape Jean Paul II. Plus tard j'ai été invité par mon ancien directeur de 

maison d'enfance à aller me ressourcer dans une abbaye bénédictine.. 

Mes grand parents maternelles était très actif dans la foi. 

Ma maman avait une foi vivante en Dieu. Ma tante qui était dépressive gardait la foi. 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 
 
 
Je rencontre des personnes de foi qui sont dans la sérénité de la foi comme chante JJ Goldman. Ils 

m'apaisent et m'aident à vivre ma foi dans la vie quotidienne. 

Mon parcours de foi a été marqué par des gens qui vivaient la foi en action. Mais j'ai découvert aussi 

que l'action avait besoin de la prière. Au début ma foi était traditionnelle 

 Ma mère a eu une pratique religieuse stricte mais sans amour, pas d'explications. Toute la religion de 

mon enfance  n'avait pas d'explication, il faut prier mais pas de relation avec Dieu. J'ai fait à 16 ans un 

pèlerinage à Lourdes en famille ; un couple handicapé m'a dit qu'il ne demandait pas une guérison 

pour eux mais pour que je devienne prêtre. J'ai rencontré des mouvements où il y avait de l'amour ( 

vivre et aimer et le renouveau charismatique ) donc j'ai eu une conversion. 

Par mon frère ainé, j'ai eu connaissance du renouveau charismatique lors de mon adolescence , j'ai 

aussi rencontré les focolari et participé au Genfest à Rome en 1980 ; c'est important jeune de se 

retrouver dans une foule pour louer Dieu. 

EQUIPE 722 
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PARCOURS DES MEMBRES DE L'EQUIPE 

Pour la majorité la foi a été vécue au sein d'une famille pratiquante ; pour l'une des personnes le 
chemin a été plus approfondi, ayant pensé à un moment de sa vie à entrer dans la vie religieuse. Une 
des personnes est en recherche spirituelle. 

 

EVOCATIONS AU COURS DE LA REFLEXION 

La rencontre avec la foi peut se faire de différentes manières : pour les jeunes, ce peut-être des contacts 
avec des copains, à travers le scoutisme où les grands rassemblements. 

Pour les adultes : recherche existentielle  Cela passe toujours par une rencontre. 

Il a été évoqué également le fait que des personnes peuvent se détourner de la religion parce que 
blessées par des comportements de personnes à l'intérieur de l'Eglise. 

Certains n'osent pas s'engager par peur du « Qu'en dira-t-on ?» 

Une des personnes du groupe   est dans un cheminement de recherche depuis qu'il est à la retraite et 
a rencontré un prêtre (son voisin) ; il s'est étonné lorsque ce prêtre lui a fait rencontrer un diacre (ne 
savait pas qu'il pouvait être marié) cela l'a motivé d'autant plus à approfondir sa réflexion et à lui 
donner l'envie (qu'il avait déjà) de lire la bible. Voudrait également lire le Coran pour comprendre 
comment on peut arriver à perpétrer les actes de violence en s'y référant. 

 

EQUIPE 728 

Rencontres - Personnes qui m’ont marqué par leur témoignage de Foi chrétienne ? 

- Une religieuse toujours égale à elle-même, c’était une personne apaisante et qui rayonnait 

- Un papa très chrétien, toujours disponible, prêt à rendre service 

 

En quoi cela m’a touché ? 

J’ai envie de croire, d’espérer dans l’au-delà, car la Foi c’est quelque chose de personnel. On l’adapte 

à son vécu. Elle est forte au temps des évènements. C’est une force dans l’amour. C’est aussi une 

espérance grande et petite que l’on donne dans son travail. 

La Foi est un guide dans notre vie, une force d’hygiène de vie. 

 

Qu’est-ce que cela m’a apporté ? 

Cela m’a permis de m’ouvrir davantage aux autres 

On a davantage de compréhension, de compassion (exemple : deuil de quelqu’un qui est proche) 

On a envie de rendre service ; plus on donne, plus on reçoit. 

Etre attentive aux autres : visite à des personnes seules. 

Il faut renforcer les rencontres, car on ne fait pas route tout seul, mais ensemble. On a besoin des 

autres. 

L’Espérance, c’est la VIE  
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Pour aider à grandir dans la Foi  

Il faudrait que les messes dominicales soient plus vivantes. 

Faire participer le maximum de gens. 

Certaines eucharisties m’apportent un bien-être. 

 

EQUIPE 731 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

 
La foi, à travers l'espérance  de mes grands-mères. La lumière de la bougie comme une prière. Des 
personnes sauvées  de la maladie grâce à la prière, la fontaine Saint jean de Plévin. 
 
Un prêtre, toujours avec un mot gentil avec tout le monde et qui partageait sa joie. 
 
En Fac, le choix d'une collègue de promo qui s'engage chez les contemplatives de Bethléem. : le Christ 
est une personne, un souffle et permet d'atteindre une certaine plénitude. 
 
Jésus, ce n'est pas qu'une histoire, c'est une rencontre incarnée. 
 
L'énergie, la sérénité, la sagesse dégagée par les croyants. 
 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 

Le scoutisme, par son inscription dans le monde, par le « vivre ensemble », par les témoignages 
 
On devient adulte dans sa foi, assumer : « JE veux croire ». Les croyances d'enfants, d'adolescents, puis 
d'adulte... les doutes aussi qui permettent d'avancer. 
 
Les pèlerinages permettent de quitter chez soi, d'aller à la rencontre d'autres personnes, d'autres 
jeunes.... 
 
Les questions de nos enfants «  en quoi tu crois, pourquoi tu crois » stimulent la foi. Ils nous obligent à 
mettre des mots simples, accessibles.... Tout cela dynamise ma foi. 
 
Les images religieuses, faire de bonnes choses pour les autres, le religieux c'est pour donner du bon 
aux autres. 
 

EQUIPE 734 

 

Au cours de la soirée, qui a duré environ 2h, chacun s'est exprimé sur son propre parcours 

– pour X , sa foi a toujours été inébranlable et le doute n'a jamais existé. 

– PourY, victime d'un très grave accident suivi d'une longue hospitalisation avec de 

nombreuses interventions chirurgicales puis un long séjour en centre de rééducation, il 

a mis l'accent sur la solidarité et l'entraide qui naissent naturellement dans ces 

situations. 

– Z a été marqué par des rencontres qui ont jalonné sa vie – son premier curé , des 

enseignants, des maitres de stage et surtout un chemin de St Jacques de Compostelle 

qui a été un grand tournant de sa vie avec des rencontres et des moments 



 
 

12 

extraordinaires. 
 
 

EQUIPE 804 

 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
. Jean Vannier (qui est venu s'asseoir près de moi, alors que j'étais au chômage et désespérée) 

. La foi de ma grand-mère, avec les doutes que j'ai senti chez elle au moment de sa mort, ce que j'ai 

perçu comme quelque chose de plutôt positif, car cela donnait à sa foi une dimension humaine. 

. Monseigneur S quand j'étais fédéral JOC : son accueil m'a marqué 

. La rencontre avec un Marocain musulman : on a beaucoup parlé de Dieu, ce qui m'a obligé à préciser 

des choses sur ma foi. 

. L'arrivée de jeunes prêtres dans la paroisse, qui nous ont ouvert à une perception Et à une lecture 

nouvelle de la Bible. 

. Un cousin syndicaliste et croyant 

. Certains évêques d'Amérique latine proches de la théologie de la libération qui donnent à la foi sa 

dimension d'engagement dans la vie de leur peuple. 

Qu'est-ce que cela m'a apporté ? 

.L'engagement de ces personnes m'a interrogé. Cela a bousculé ma façon de  croire. Cela m’a conduit 

à dire la foi avec mes mots 

J'ai vu que la foi avait une dimension d'engagement (syndical, politique, associatif...)  que ça avait de       

l'importance dans la vie concrète des personnes. 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 
 
. La formation en pensionnat, positive pour l'une, négative pour une autre. 

. La JOC qui m'a fait découvrir l’importance de l'engagement dans la vie quotidienne et m'a permis 

aussi de personnaliser et d'approfondir ma foi. Puis plus tard l'ACO 

. L'engagement chez les Guides de France puis plus tard à l'ACGF  

. Les rassemblements de jeunes tels que « Coupe de la joie » 

Ce qui nourrit et dynamise notre foi dans la vie de tous les jours ? 

. La rencontre avec d'autres (gens du quartier, militants...) La découverte que grandir en humanité (le 

fait de vivre des valeurs de fraternité, justice, don de soi...) c'est emboîter les pas du Christ. 
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. L'arrivée du Pape François qui va concrètement à la rencontre des petits et des exclus de notre temps, 

qui parle avec les mots du quotidien (et non ceux de la sphère religieuse), qui prend parti publiquement 

pour toutes les victimes (peuples et personnes) du libéralisme économique. 

. La prière et la lecture de la Parole de Dieu. 

 

EQUIPE 805 

Ier temps : Parmi les personnes qui ont marqué notre vie, il y a pour tous les 3, nos familles, à 
commencer par nos parents, nos frères et sœurs. Il y a eu ensuite plusieurs prêtres. Nous avons eu 
ainsi plaisir à nommer DL, YT, JP, JB, JM, TA, YB….. 
 
Sont venus ensuite des laïcs que nous avons rencontrés dans nos différents  ministères, avec qui nous 
avons travaillé : responsables et animateurs de mouvements,  paroissiens engagés dans les différents 
conseils. 
E.  a partagé sa riche expérience du Cameroun, J. les liens gardés avec des paroissiens où il a été, par 
ex à Plurien, à Ploubalay… 
 
« On ne s’est pas construit tout seul »  « Nous sommes heureux dans notre enracinement diocésain  
 
2e temps : Parmi ce qui nous aide aujourd’hui, il y a, en positif, le fait d’être dans des  lieux de vie 
communautaire, avec par ex la possibilité de messes concélébrées, de prières communes, de soutien 
au quotidien, même si la vie en collectivité  amène parfois des moments plus difficiles, des tensions  
dans le rapport avec d’autres … 
Il y aussi la rencontre avec des confrères : dans  un groupe de spiritualité,  autour d’une table 
fraternelle, ce qui est le cas chaque mercredi midi au Sacré Cœur à Créhen . 
 

EQUIPE 807 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
- Les témoignages de personnes qui se donnent : parents (++), personnes de ma commune, un 

prêtre, souvent des personnes aînées. 

- Ma conversion à 22 ans. 

- Je n’ai pas l’impression d’avoir reçu des témoignages de foi. 

- Des prêtres, religieuses lors de temps forts spirituels. 

- Mes parents, ma famille, les prêtres de la paroisse : des personnes confiantes, qui ne se posent 

pas de question, qui font preuve d’une solidité personnelle. 

- Ma famille, des prêtres, religieuses, consacrées. Le contact avec d’autres chrétiens lors des 

missions d’été au Val André : des témoignages interpellant à travers l’évangélisation directe 

(trop absente dans nos paroisses). 
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- Ma famille, les gens ordinaires que j’ai pu côtoyer dans ma paroisse, mon village. Des 

expériences d’Eglise qui ouvre à la diversité et à l’universalité de l’Eglise, qui m’ont fait aimer 

l’Eglise. 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 
- La prière personnelle, l’approche de l’eucharistie. Plus tard, la  découverte de 

l’accompagnement spirituel, de la vie fraternelle (un manque en paroisse !). L’Evangile comme 

une vraie Bonne Nouvelle, dont la méditation est à approfondir. Je m’interroge sur ce qui 

donne du goût, dynamise : plus difficile à répondre  

- Ma préparation à la confirmation en équipe, partage de la foi. Les rendez-vous diocésains 

Déclic Jeunes. Les sessions « 3 jours pour Dieu » … propositions de la Pastorale des jeunes du 

diocèse. Pas facile de prendre le temps d’étudier la Parole de Dieu, qui est toujours pertinente 

et actuelle. Ce qui me nourrit : les rencontres (notamment avec les jeunes), l’écoute, la 

célébration des sacrements : eucharistie, réconciliation. 

- Les retraites : Frère de Ploërmel, Foyer de charité. J’ai reçu le témoignage de la cohérence 

entre la vie et la foi. Ce qui dynamise : la foi et la mission. 

- La vie chrétienne paroissiale, les pardons. Ce qui nourrit : la rencontre de beaucoup de gens, 

le soutien du Seigneur qui nous rend plus forts dans l’annonce de l’Evangile. La liberté du 

missionnaire. 

- Lieux d’expérimentation de la vie chrétienne : paroisse, aumônerie des étudiants, école de la 

foi à Coutances. Apprendre à parler de sa vie avec le Christ et à témoigner. 

 

EQUIPE 810 

Je vous invite à relever, dans les expériences des catéchumènes, ce qui nous a marqué 
dans leur expérience, ce qu’ils nous disent de leur histoire de foi et de découverte 
de la foi. En quoi cela nous touche ? 

Nous rencontrons des hommes et des femmes que nous ne sommes pas allé chercher… 

Ils viennent vers nous avec leurs vies, leur histoire, parfois des vies marquées par les épreuves, les 
difficultés. Chacun avec son histoire personnelle. Parfois les personnes n’ont pas d’idée précise de ce 
que nous pouvons leur apporter ou n’osent pas parler de ce qu’elles cherchent ; un mot, un geste ou 
une attitude sont des signes qui peuvent nous interpeller. 

Dieu nous envoie des hommes et des femmes, en dehors de nos schémas habituels. Ce n’est pas nous 
qui avons eu l’initiative, ce sont eux qui viennent, et, du coup, il y a ce côté imprévisible... nous sommes 
témoins de l’inattendu de Dieu ! 

L’un d’eux, par exemple, a commencé son chemin en maison d’arrêt, et l’aumônier n’a pas eu 
conscience, aux premières rencontres, de ce qu’un tel chemin s’ouvrait...  

Une personne faisait mémoire de la genèse de sa démarche : c’est en dehors de sa paroisse qu’elle a 
cherché (et cette fois-là heureusement, pas seulement cherché, mais « trouvé ») un endroit, une 
personne, pour poser toutes les questions qu’elle portait. C’est à côté de son travail qu’elle a poussé 
pour la première fois la porte d’une « maison paroissiale ». Cette démarche lui a permis ensuite d’oser 
aller dans sa propre paroisse, où elle a pu cheminer vers la confirmation.  
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Une phrase qui vient à l’un d’entre nous : « ce que tu as caché aux sages et aux savants, tu l’as révélé 
aux tout-petits» Mt 11, 25 

Au service diocésain du catéchuménat, nous rencontrons des personnes avec un grand éventail de 
situations, d’âges, de parcours ; c’est merveilleux. Nous sommes au confluent de tout cela... Nous 
sommes témoins (malgré nous) de guérison, de relèvement, c’est magnifique, nous n’y sommes pour 
rien, nous sommes témoins d’un Dieu, notre Dieu, surprenant.  
 

Ce que nous relevons d’important, dans le temps du catéchuménat 

Nous sommes touchés par l’importance des gestes, des rites liturgiques, dans l’ensemble du parcours. 

Par les gestes posés dans les sacrements, nous annonçons la tendresse, la proximité du Christ...  

Est à noter aussi l’importance et l’influence de la fraternité ; ils font entre eux cette expérience. Nous 
l’avons vécu, un exemple parmi d’autres, lors de la rencontre des adultes appelés au baptême : « J’ai 
trouvé que c’était un très beau moment, chacun est arrivé avec un peu de crainte, de réserve et en 
partant les appelés étaient enthousiastes, ils nous donnaient rendez-vous pour l’appel décisif et 
remerciaient pour l’organisation. La catéchèse sur la Notre Père faite par l’évêque était très adaptée 
au public présent, très chaleureuse, directe, personnelle. Le fait que la parole ait bien circulé après 
l’intervention de l’évêque montre bien que tout le monde était à l’aise. Le temps de prière a aussi 
fédéré le groupe et j’ai été touché de la manière dont le psaume a été prié par tous. » C’est un peu 
comme si un corps s’était créé, corps ecclésial, corps d’appelés au baptême,  corps de croyants… 

En tant qu’équipe diocésaine, ou en tant que catéchète-accompagnateur, nous sommes témoins, 
bienveillants...  

Et il nous faut relever l’importance et le magnifique travail des équipes d’accompagnement : l’équipe 
ne vit pas seulement le rôle de catéchète qui instruit, elle accompagne, et, en ce sens, elle partage 
avec le ou la catéchumène son parcours de chercheur de Dieu, de croyant, mais aussi son parcours de 
vie. Et beaucoup nous disent combien l’effet de toute cette vie est très important pour les 
accompagnateurs qui cheminent avec, qui sont transformés par les catéchumènes... On donne et on 
reçoit ! on chemine tous ensemble dans la foi. 

Beaucoup ont pu remarquer aussi la force du témoignage auprès des communautés paroissiales, 
notamment lors de célébrations d’étapes du catéchuménat (entrée en église, scrutins, signations, 
etc.)  : Nombre de fois, des personnes de la communauté sont venues rencontrer les catéchumènes à 
la fin de la célébration, pour leur poser des questions, leur témoigner le questionnement que leur 
démarche déclenche chez eux, les remercier… Nous avons aussi été témoin de néophytes qui se sont 
engagés dans des missions de l’Eglise. 

Nous relevons aussi l’importance et la pertinence du Rituel d’Initiation Chrétienne pour les Adultes. Il 
est d’une richesse, d’une justesse, d’un à-propos remarquables ; par le temps de Dieu, les étapes, etc.  
En vivant les étapes proposées, nous sommes témoins de personnes qui s’épanouissent… 
 

EQUIPE 811 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

1- Nos familles (cité par 8 d’entre nous ) : 
 Grands-parents, parents profondément chrétiens, ayant le souci des pauvres, vivant le 

partage avec eux, engagés dans la cité. 
 Famille qui avait le souci de porter l’Eglise ; tantes, parties prenantes de l’Eglise. 
 Ma mère qui avait pensé à la vie religieuse. 
 Mon père, un homme droit, un homme de foi… 
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 J’étais à l’école publique. La foi de mon père m’a marquée. 
 

2- Des éducateurs : 
 Un prédicateur de retraite. 
 Des institutrices religieuses, toutes données aux enfants. 
 Des religieuses axées sur le Christ et proches des pauvres. 
 Un prêtre proche des petits, des pauvres, à l’écoute de leur vie. 
 Un professeur de séminaire à l’écoute de ce qui se vivait.  

 
3- Des retraites de jeunes, spécialement pour enseignants chrétiens. 

 
4- Les Mouvements d’Eglise : 

 
 Le Mouvement Eucharistique des enfants et des jeunes. 
 L’ACE , la JOCF, la JACF, la JECF qui ont marqué notre jeunesse. 
 La rencontre avec des militants ACO, avec la Mission Ouvrière. 
 L’accompagnement des jeunes en JOCF. La relecture du cahier militant avec les jeunes m’a 

amenée à relire ma vie. 
 Relecture de vie hebdomadaire en équipe pastorale avec des prêtres du Prado, des sœurs 

au travail, des laïcs. Questionnement : ensemble, nous avons cherché le Christ dans nos 
vies. Nous étions en plein dans la pâte. Nous avons prié ensemble. Ces rencontres m’ont 
convertie. 

 Relecture de vie avec des religieuses au travail, de différentes congrégations. Recherche 
des signes du Royaume dans la vie au travail, vie de quartier… 

 
5- Partage de vie avec des personnes du monde ouvrier et des familles vivant de dures conditions 

de vie en Amérique latine : 
 Le coude à coude avec des femmes, au travail. Le partage de la vie toute simple, de leurs 

soucis familiaux : problèmes de couple,  l’avenir des enfants, et autres. 
 L’engagement syndical dans l’entreprise. La rencontre avec des militants. Les actions 

menées ensemble… 
 Les évènements, comme les grands moments du «  Joint Français ». 
 Présence dans des quartiers défavorisés d’Amérique latine. La vie quotidienne avec des 

familles défavorisées. La solidarité vécue au quotidien. Les joies  et les peines partagées 
avec elles… 

 
6- Un moment de réconciliation avec une de mes responsables. Accueil de l’inattendu de Dieu ! 

Glace rompue, parole libérée. Par la suite, j’ai pu aller rencontrer des personnes qui ne 
sortaient pas. 

 


